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néeSi et si la cultnre des légumeB a été

faite la troisième année, à la quatriô»

me, on doit reconstituer la prairie par
1& semence de l'avoine, da blé on de
r<H*ge aveo semis de graines de mil et

trèfle. Toités les diverses fkçons don-
tkées les années précédentes pour la.

cûItiïTè des grains, des légumes, ou par
'^tei jachère, on^t eu l'effet de bien palyé-
* riser et ameublir tout la terrain, et de
*lé débarrasser de toutes les mauvai^er
'•'iierbes/ ^'^^*>^ •

En suiviànt cetto pratique, las tra-

/"^àtix dC^màîn d'oeuvré diminueront
considérablement, et une terre ainsi

' eonduite sera toujours dans un grand
létat de fertilité. Quelques pièces seu-

léinent produiront beaucoup plus de
grains que toute la terre n'en produi-

éàit auparavant, le foin sert» en abon-
dance, un nombreux troupeau d'abi-

tnaux choisis remplacera les ani^
* jÉàux cbétifs qui étaient entretenus

avec peine, et l'engrais le plus riche

suffira ' presque à tous les besoins, de
: ëbâ^ùe ^nnée.

Lorsque le moment sera arrivé de
'^ ^ittnmencer à rompre les anciennes

J>rairies, elles se succéderont toutes les

itnés auj^ autres. Ghaqiie année une
l^bnvëtle pièce de prairie uetÀ k rompre
et A ensemencer eh ittoine ou en blé

;

"oné âtitré Sera cultivée en légumes, oU


